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Expositions / Evènements

2014 • Performance musicale et dessinée à l’Atelier des Moirrages (Lyon) sur le  
 texte de MaTwo, «L’odeur de la terre chaude» 

 Dessin : Magali Seghetto
 Voix et traitement Live : MaTwo
 Saxophone : Yannick Narrejos

2013 • Performance musicale et dessinée à la Triperie (Lyon) sur le texte de  
 MaTwo, «L’absence» 

 Dessin : Magali Seghetto
 Saxophone : Yannick Narrejos
 Voix et traitement Live : MaTwo
 Voix Off : Maud Charrel

 • Performance dessinée sur des textes et musique de MaTwo, «Un Bou 
 quet d’âmes errantes» au Kraspek Mysik (Lyon)

 • Festival des arts graphiques à Hyères.

 • Galerie Athzic (Lyon)  : Exposition « Every day is a drawing day ». Per 
 formance dessinée avec MaTwo sur un texte de Herman Hesse, Le Loup  
 des Steppes.

2012  • MANŒUVRRRR (Toulon) :  Festival de dessin contemporain

2011  • Atelier La mire (Lyon) : “BUREAUX D’ETUDE #1” l’esquisse 
en suspens. Exposition collective dans le cadre de la biennale d’art 
contemporain de Lyon et de la nuit Résonance

2010  • Atelier Delhoa (Lyon) : Exposition en collaboration avec Elsa 
Fontange « La cour des Chimères »

2003  • Les instants vidéo de Manosque : « Ceinture de Vénus »,  ins-
tallation vidéo et collage mural et vidéo présentés aux instants vidéo 
de Manosque  

































Sur le papier

Magali Seghetto
aquarelles, série

«Quand on fait usage de deux techniques complémentaires, elles semblent devoir, c’est un fait ad-
mis par la doxa, entrer en harmonie l’une avec l’autre. le dessin, aquarellé de surcroît, par définition 
rime avec délicatesse et, s’il n’est pas exquis de féminité ou dégoutant d’organes, doit être souligné 
par un écrit qui le « double ». on est donc habitué à voir texte et graphie s’associer, or c’est sur le dé-
tachement que trébuche, volontairement, le travail inconfortable de Magali Seghetto. en trois fois 
rien résumé, il se dit verbe - ligne – tache, et dans la tache réside le sens que chacun voudrait dégo-
ter dans le sous-titre. Comme elle s’étale, la couleur… température des émotions, elle avoue, crache 
et dissimule dans sa trompeuse évidence la teneur affective d’énoncés trop innocents pour être 
crus. anecdotiques, phrasés à outrance, semble-t-il, comme tout ce qui est issu du réel. Dérangeant, 
sans nul doute. Des histoires, alors, agencées dans la seconde par celle qui les rend, et par ceux qui 
les voient. Des précipités chimiques anesthésiés par le support tranquille de la feuille, dont le gram-
mage absorbe le surplus d’humanité. associés, les trois vecteurs de sens se portent ensemble vers 
une logique très simple et un peu brutale d’opposition, de déhanchement ; le tout ainsi constitué 
boite avec élégance dans une direction qu’on hésite à définir d’emblée. ironie, causticité, un rien 
d’amertume rehaussée de gaité, chaque scène est en déplacement et soulève des questions juste 
un peu trop intimes. Ce n’est pas un journal, ce n’est pas l’autobiographie de tout le monde, ni de 
l’auteur, c’est tout ça à la fois, qui nous ballade dans un monde dénudé et mémoriel. l’évocation en 
sort décuplée. la simplicité des moyens sert la complexité des fins, et c’est là le tour de force de ces 
petits objets en apparence modestes.»

eléonore Marie espargilière


